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Dans la bande de Gaza…              Et à Sderot… 

 

    

  

    

  

  

  

  

  

  

  

  
  

  
  

 Durant la semaine écoulée, les organisations terroristes palestiniennes ont violé la trêve à 

quatre reprises en tirant des roquettes, des obus de mortier et des tirs à armes légères. En 

réponse, Israël a refermé les terminaux de la bande de Gaza. Le Hamas continue de faire 

preuve d'intérêt pour le maintien de la trêve, tandis que des cellules du Fatah et le Jihad 

Islamique Palestinien sont responsables de ses violations. Le Hamas a arrêté plusieurs 

individus responsables des tirs de roquettes et d'obus de mortier, mais évite de se confronter 

directement aux organisations qui violent la trêve. 

 

 Le  Hamas profite de la trêve pour continuer sa réhabilitation militaire, y compris une 

augmentation significative de l'entraînement de ses membres et de la contrebande d'armes 

dans la bande de Gaza (avec l’aide des Egyptiens qui ne prennent aucune action substantielle 

Aperçu général  

Enfants de la bande de Gaza profitant de l'accalmie (Site 
Internet Palestine-info) 

Résidents de Sderot quittant la ville pour les 
vacances (Zeev Trachtman, 8 juillet 2008) 
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pour y mettre fin). Les négociations sur la libération de Gilad Shalit et l'ouverture du terminal 

de Rafah sont toujours en attente. 

 

 

  

La bande de Gaza 

 Cette semaine, les organisations terroristes palestiniennes ont violé la trêve à quatre 

reprises. Dans trois des cas (les 3, 7 et 8 juillet), des roquettes et des obus de mortier ont été 

tirés, et dans un cas (le 6 juillet), un sniper a tiré sur des fermiers travaillant dans les champs 

du kibboutz Nahal Oz. Aucune organisation terroriste n'a revendiqué ces attaques, mais selon 

nous, une partie a été commise par des cellules du Fatah. En réponse aux attaques, Israël a 

refermé les terminaux de la bande de Gaza. 

 

Violations de l'accord sur la trêve depuis son entrée en vigueur 

DATE TYPE DE 
VIOLATION 

ORGANISATION REACTION 
ISRAELIENNE 

COMMENTAIRES 

24 juin Tir d'un obus 
de mortier 

Inconnue   

24 juin Trois tirs de 
roquettes 
identifiés à 

Sderot 

JIP Les terminaux de 
la bande de Gaza 
ont été fermés sur 
ordre du Ministre 

de la Défense 
après avoir été 
ouverts pendant 

deux jours 

L'organisation  a affirmé 
que les roquettes 

avaient été tirées en 
représailles à la mort de 
l'un de ses membres à 

Naplouse. Note: la 
Judée-Samarie n'est 

pourtant pas 
concernée par la 

trêve 
26 juin Tir de roquette 

identifié près 
du kibboutz 

Gevim 

Brigades des Martyrs 
d'Al-Aqsa du Fatah 

Fermeture des 
terminaux de la 
bande de Gaza 

Un porte-parole de 
l'organisation a déclaré 
que son objectif était 
d'avertir Israël et de 
demander au Hamas 
ainsi qu’à l'Egypte 

d'étendre la trêve à la 
Judée-Samarie 

27 juin Deux tirs de 
mortier près du 

terminal de 
Karni 

Inconnue Fermeture des 
terminaux de la 
bande de Gaza 

 

28 juin Un tir de 
mortier près du 

terminal de 
Karni 

Inconnue Fermeture des 
terminaux de la 
bande de Gaza 

 

30 juin Un tir de Inconnue Les terminaux de  

Evénements importants  
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Scène de l'attaque à Jérusalem (The Jerusalem 
Project, 2 juillet 2008) 

roquette près 
du kibboutz 
Mefalsim 

la bande de Gaza 
ont été fermés sur 
ordre du Ministre 

de la Défense 
après avoir été 

ouverts le 29 juin 
3 juillet Tir d'une 

roquette dans 
un terrain 

vague au Nord 
de Sderot 

Un réseau jusqu'ici 
inconnu baptisé "les 

Forces Bader" 

Fermeture des 
terminaux de la 

bande de Gaza le 
4 juillet 

 

6 juillet 
 

Tir d'un sniper 
sur des 
fermiers 

travaillant dans 
les champs du 
kibboutz Nahal 

Oz 

Inconnue   

7 juillet Obus de 
mortier  tiré 

près du 
terminal de 

Karni 

Inconnue Les terminaux de 
la bande de Gaza 
ont été fermés sur 
ordre du Ministre 
de la Défense le 8 
juillet; réouverture 
partielle le 9 juillet 

 

8 juillet Obus de 
mortier tiré sur 

un terrain 
vague dans le 

secteur du 
conseil régional 
Eshkol (Nord-

Ouest du 
Néguev) 

Inconnue   

  

  

Attentat meurtrier à Jérusalem et réactions palestiniennes 
  

 Vers midi le 2 juillet, un terroriste de 

Jérusalem-Est a utilisé un bulldozer pour 

effectuer un attentat particulièrement meurtrier 

dans un secteur bondé de Jérusalem. Il a 

entamé son parcours dévastateur depuis un 

chantier de la rue Sarei Israël, roulant le long de 

la rue et rentrant dans tout ce qui se trouvait sur 

son chemin. Il a ensuite tourné à gauche au coin 

de la rue Jaffa et a continué son assaut. Après un 

court laps de temps, un policier, un agent de 

sécurité et un soldat en permission ont réussi à contrôler le terroriste et à le tuer. Trois civils 
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ont été tués et plus de 40 autres ont été blessés, la plupart d'entre eux légèrement.1 

 

 Le 4 juillet, le Ministre israélien de la Défense Ehud Barak a chargé Tsahal d'entamer les 

processus de démolition des maisons des terroristes responsables de l'attaque du 2 juillet et de 

l'attentat de la yeshiva Mercaz Harav en Mars dernier. Cette mesure a fait suite à la décision du 

conseiller juridique du gouvernement qui a déclaré qu'en principe, il n'y avait aucune raison 

d'empêcher ces démolitions (Ministère de la Défense, 4 juillet 2008). 

 

 Le Hamas a salué l'agression, se déclarant satisfait qu'une telle attaque ait été commise en 

Cisjordanie (où la trêve n'est pas appliquée) : 

• Muhammad Nizal, du bureau politique du Hamas, a salué l'attaque contre des 

civils, la qualifiant "d'héroïque". Il a ajouté que cet attentat prouvait qu'il existe d'autres 

types d'attaques, en plus des tirs de roquettes (Télévision  syrienne, 3 juillet 2008). 

• Selon un communiqué publié sur le site Internet du Hamas, le mouvement a salué 

"l'action héroïque" et a appelé les factions de la résistance (c'est-à-dire, les organisations 

terroristes) "à multiplier leurs actions contre les soldats de l'occupation et les masses de 

colons" (Site Internet Palestine-info, 3 juillet 2008). 

• Mustafa al-Sawaf, le rédacteur du journal du Hamas Felesteen, a déclaré que 

l'attaque était une réaction aux activités israéliennes en Cisjordanie et à Jérusalem. Il a 

ajouté qu'il était heureux que la trêve ne soit appliquée que dans la bande de Gaza, 

parce que "la résistance [c'est-à-dire, les organisations terroristes] va se déplacer de la 

bande de Gaza… à la Cisjordanie (Felesteen, 3 juillet 2008). 

 

 Les porte-parole affiliés à l'Autorité Palestinienne se sont abstenus de dénoncer l'attaque : 

• Nimr Hamad, conseiller d'Abu Mazen, a déclaré qu'Israël devrait prendre la 

responsabilité de l'attaque parce qu'il "est obstinément décidé à être responsable de la 

sécurité de Jérusalem" (Télévision Al-Alam, 3 juillet 2008). 

• Hatim Abd al-Qadr, conseiller de Salam Fayyad pour les questions concernant 

Jérusalem, a déclaré que "l'Autorité Palestinienne ne demeurera pas oisive face à une 

catastrophe humanitaire [référence à l'intention d'Israël de détruire les maisons des 

terroristes]," ajoutant que l'AP fera appel des ordres de démolition auprès de la Cour 

suprême israélienne (Agence de presse Wafa, 5 juillet 2008). 

 

 

                                                 
1 A ce sujet, voir notre article du 3 juillet 2008 intitulé "Attaque terroriste massive rue Jaffa à Jérusalem. Le terroriste 
était un résident palestinien de Jérusalem-Est qui a utilisé un bulldozer pour démolir des voitures et tuer trois civils," 
à l'adresse http://www.terrorism-info.org.il/malam_multimedia/fr_n/pdf/ct_030708f.pdf. 

http://www.terrorism-info.org.il/malam_multimedia/fr_n/pdf/ct_030708f.pdf
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Bande de Gaza 
  

 Depuis l'entrée en vigueur de la trêve, les forces de Tsahal n'ont pas entrepris d'activités de 

contre-terrorisme dans la bande de Gaza, se focalisant sur des opérations défensives autour de 

la barrière de sécurité. 

  

Judée-Samarie 
  

Opérations des forces de sécurité contre des institutions du Hamas à 
Jérusalem 

  

 Durant la semaine écoulée, les forces de sécurité israéliennes ont poursuivi leurs activités 

contre le réseau civil du Hamas (le da'wah). Le 7 juillet, les forces de Tsahal ont opéré contre 

des institutions appartenant à des "organismes de charité" islamiques à Naplouse après que des 

activités semblables ont été effectuées ces derniers mois à Hébron, Ramallah, Qalqilya et 

Jenine. Les médias palestiniens ont annoncé que Tsahal avait fermé "des organismes de 

charité" à Naplouse pour une période de trois ans. Le Hamas a vivement critiqué l'opération de 

Tsahal à Naplouse. 

  

Les fondations opérant au sein de “l'Union de Bienfaisance” déclarées 
interdites 

  

 Le Ministre israélien de la Défense Ehud Barak a récemment signé un ordre mettant hors la 

loi 36 fonds et fondations opérant dans le monde entier dans le cadre de "l'Union de 

Bienfaisance" et leur interdisant d'agir en Israël. Ces organismes font partie d'un système 

mondial de levée de fonds du Hamas. Il s'agit de la décision la plus importante et la plus 

radicale jamais prise en Israël contre le système mondial de levée de fonds du Hamas. 

 

 "L'Union de Bienfaisance" est composée de douzaines de fonds et de fondations islamiques 

opérant autour du globe, certains d'entre eux spécifiques au Hamas et déjà déclarés illégaux en 

Israël (comme le Palestinian Relief and Development Fund, le fonds britannique Interpal, le 

Comité Palestinien d'Aide et de Solidarité, le CBSP français, les branches du Fonds Al-Aqsa en 

Europe, etc.) L'argent recueilli par l'Union est transféré aux institutions affiliées au Hamas dans 

les territoires administrés par l'AP. Une partie est utilisée pour financer le système de soutien au 

Opérations de contre-terrorisme   
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terrorisme du Hamas en fournissant de l'argent liquide et une aide matérielle aux familles de 

terroristes tués, blessés ou emprisonnés durant la campagne terroriste contre Israël.2 

  
  

L'accord sur la trêve (exact au 8 juillet à 16h)  
  

Aperçu général 
  

 Depuis la mise en œuvre de la trêve il y a trois semaines, le Hamas a respecté les termes 

de l'accord et évite d'attaquer Israël. En même temps, il essaie d'imposer les conditions de la 

trêve aux autres organisations terroristes palestiniennes, sans toutefois les affronter 

directement. Sur le terrain, le nombre de roquettes et d'obus de mortier tirés en territoire 

israélien a baissé significativement, malgré des violations continues des organisations 

opposées à l'accord, notamment des cellules des Brigades des Martyrs d'Al-Aqsa du Fatah et du 

JIP (10 violations jusqu'à présent). 

 

 Cependant, le Hamas profite de la trêve pour poursuivre sa réhabilitation militaire. 

Il continue de faire de la contrebande d'armes dans la bande de Gaza, important notamment 

des mines, des engins piégés et du matériel de fabrication de roquettes. Khalil al-Hayah, 

haute personnalité du Hamas, a déclaré que son mouvement ne prendrait aucune mesure pour 

arrêter la contrebande (Journal saoudien Okaz, 3 juillet 2008). De leur côté, les Egyptiens 

continuent de lutter contre la contrebande mais leur influence est limitée. Le Hamas profite 

aussi de la trêve pour former ses membres dans la bande de Gaza. 

  
Les terminaux de la bande de Gaza 

  
 Au cours de la semaine écoulée, le passage via les terminaux s'est effectué de manière 

intermittente. Conformément aux décisions politiques, ils ont été fermés suite aux violations 

de la trêve et ont rouvert plus tard. Le 8 juillet, Israël les a partiellement rouverts. 

  

Le terminal de Rafah 
  

 Le 1er juillet, le terminal de Rafah a été partiellement ouvert pendant trois jours pour 

permettre aux Gazaouites nécessitant un traitement médical d'entrer en Egypte et à ceux 

bloqués en territoire égyptien de retourner à Gaza. Le Hamas a publié une liste de plusieurs 

douzaines de Palestiniens et de leurs accompagnateurs autorisés à emprunter le terminal, mais 

dès les premières heures du jour, des centaines de Palestiniens ont afflué à Rafah pour tenter 

d'entrer en Egypte (Agence de presse Ma'an, 1er juillet 2008). 
                                                 

2 A ce sujet, voir notre article de Février 2005 (en anglais), intitulé “The Union of Good: an umbrella organization 
comprised of more than 50 Islamic charitable funds and foundations worldwide.” 

http://www.terrorism-info.org.il/malam_multimedia//ENGLISH/MARKETING%20TERRORISM/PDF/FEB22_05.PDF
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 Le 2 juillet, en signe de protestation, des centaines de Palestiniens ont essayé de 

passer du côté égyptien. Ils ont appelé l'Egypte à ouvrir le terminal et à permettre aux 

Palestiniens de quitter la bande de Gaza pour bénéficier de soins médicaux en Egypte. Des 

heurts ont éclaté entre Palestiniens et forces de l'ordre égyptiennes, qui ont eu recours à des 

moyens anti-émeute pour disperser les manifestants. Le Hamas a également envoyé des forces 

pour aider à disperser les récalcitrants. Plusieurs Palestiniens ont été blessés, mais aucun 

sérieusement (Agence France Presse, site Internet du Ministère de l'Intérieur du Hamas, site 

Internet PalMedia, 2 juillet 2008).  

 

 Après les émeutes, l'Egypte a augmenté la sécurité à la frontière et a annoncé son intention 

de fermer le terminal. Ahmed abu Al-Ghait, le Ministre égyptien des Affaires 

étrangères, a qualifié l'incident de "stupide et irresponsable," ajoutant que l'Egypte 

n'accepterait aucune forme de violation de ses frontières. Il a également critiqué le recours à 

des enfants lors de ces manifestations (Agence de presse du Moyen-Orient, 3 juillet 2008). 

Selon le quotidien égyptien Al-Ahram, "les actions des voyous qui motivent nos frères à violer la 

frontière palestino-égyptienne sont enfantines, et ils jouent des jeux dangereux dans une 

tentative pour tester l'Egypte et voir comment elle réagira si quelqu'un essaye de franchir sa 

frontière" (Al-Ahram, 3 juillet 2008). 

 

 Les porte-parole du Hamas, embarrassés par l'incident, ont répondu en qualifiant la 

manifestation "d'action spontanée." Le Ministère de l'Intérieur du Hamas a déclaré qu'il ne 

permettrait à personne ne figurant pas sur sa liste de franchir le terminal de Rafah et a appelé 

l'Egypte à délivrer un nombre plus élevé de permis de sortie (Site Internet du Ministère de 

l'Intérieur du Hamas, 2 juillet 2008). Le Premier ministre du Hamas Ismail Haniya a également 

déclaré que la tentative de violation n'avait pas été "planifiée," ajoutant qu'elle était le résultat 

du blocus de la bande de Gaza (Télévision Al-Aqsa, 3 juillet 2008). Le porte-parole du 

gouvernement du Hamas Taher al-Nunu a indiqué que pour empêcher une répétition des 

émeutes au terminal de Rafah, le gouvernement du Hamas avait pris des mesures 

administratives pour faciliter le passage des Palestiniens autorisés à se rendre en Egypte, en 

coordination avec les Egyptiens (Télévision Al-Jazeera, 3 juillet 2008). 

 

 Le 3 juillet, l'Egypte a décidé de rouvrir le terminal de Rafah. Initialement il a été annoncé 

que 300 Palestiniens bloqués en Egypte étaient autorisés à rentrer dans la bande de Gaza, mais 

le nombre a été augmenté à 580 (Médias palestiniens, 3 juillet 2008). 
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La libération de Gilad Shalit 
  

 Au cours de la semaine écoulée, les contacts en vue de la libération de Gilad Shalit sous 

l'égide de l'Egypte n'ont pas été renouvelés. Des personnalités du Hamas ont une nouvelle fois 

déclaré que la décision de ne pas reprendre les négociations était due au non-respect de la 

trêve par Israël, et ont ajouté que le Hamas ne négocierait pas au sujet de Shalit tant qu'Israël 

ne rouvrirait pas les terminaux et ne lèverait pas totalement le blocus de la bande de Gaza. Ils 

ont aussi précisé que le Hamas ne renoncerait pas à sa demande de libérer 450 prisonniers 

palestiniens en échange de Gilad Shalit (Site Internet Palestine-info, 6 juillet 2008).  

 

 Ci-dessous les principaux commentaires des responsables du Hamas : 

• Osama al-Muzaini, dirigeant du mouvement impliqué dans les négociations, a 

déclaré à plusieurs reprises que la question des prisonniers revêtait une importance 

suprême pour le Hamas, et a précisé que le mouvement faisait de gros efforts pour 

tenter de la conclure. Il a ajouté que les négociations ne reprendraient que 

lorsqu'Israël respecterait la trêve. Il a déclaré que l'engagement d'Israël à la trêve 

était minimal et que l'Etat hébreu ne faisait pas ce qui était exigé de lui (Télévision Al-

Aqsa, 3 juillet 2008 ; Agence France Presse, télévision Al-Jazeera, radio BBC, 4 juillet 

2008). 

• Izat al-Rishq, du bureau politique du Hamas, a déclaré que le fossé entre le Hamas 

et Israël au sujet de l'échange de prisonniers était profond, et que la décision du Hamas 

de suspendre les négociations était une manifestation de ce phénomène. Il a ajouté que 

les négociations ne reprendraient pas tant que les Israéliens ne respecteraient pas 

l'accord et ne rapporteraient pas la preuve du sérieux de leurs intentions quant à la 

conclusion de ce litige (Agence de presse Qudspress, 6 juillet 2008). 

• Abu Obeida, le porte-parole des Brigades Izz al-Din al-Qassam, a déclaré que le 

Hamas ne ferait pas preuve de flexibilité quant à la liste de prisonniers transmise à Israël, 

et a ajouté que la souplesse à ce sujet serait "une concession à l'occupation." Il a précisé 

qu'aucun progrès n'était réalisé parce qu'Israël ne respectait pas les dispositions de 

l'accord (Al-Quds Al Arabi, 3 juillet 2008). 

• Musa Abu Marzuq, le directeur adjoint du bureau politique du Hamas, a déclaré 

que le mouvement avait suspendu les négociations en raison du non-respect de la 

trêve par Israël et de sa décision de fermer les terminaux. Il a ajouté que la 

question serait reportée jusqu'à ce que l'Egypte convainque Israël de respecter l'accord et 

d'ouvrir les terminaux (Al-Hayat, 4 juillet 2008). 

• Le porte-parole du Hamas Fawzi Barhoum a déclaré que depuis le début, son 

mouvement avait déclaré que la question du soldat enlevé était distincte de l'accord sur 
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Le Président  de l'AP Abu Mazen et le 
Président syrien Bashar Al-Assad  

(Tishrin, 7 juillet 2008) 

la trêve "parce que chaque sujet implique des engagements différents." Il a aussi dit que 

tant qu'Israël ne respecte pas les dispositions de l'accord, et prend des décisions 

unilatérales, ferme les terminaux et empêche que des marchandises entrent dans la 

bande de Gaza, il serait impossible de se pencher sur la question (Agence de 

presse Ma’an, 4 juillet 2008). 

  

Les porte-parole du Hamas menacent Israël contre une réponse 
militaire aux violations de la trêve effectuées par les organisations 
terroristes palestiniennes 

  

 Suite à des articles publiés dans les médias israéliens, les porte-parole du Hamas ont 

menacé Israël contre une réponse militaire aux violations de la trêve : 

• Le porte-parole du Hamas Sami Abu Zuhri a déclaré qu'Israël "jouait avec le 

feu" et qu'il devait réfléchir à deux fois avant d'entreprendre une action militaire. Il a 

affirmé qu'Israël n'était pas vraiment astreint à la trêve et a dénoncé les "violations 

israéliennes continues" (Site Internet Palestine-info, 6 juillet 2008). 

• Les Brigades Izz al-Din al-Qassam, la branche armée du Hamas, ont annoncé 

que la trêve était une question de consensus national et que les roquettes tirées de la 

bande de Gaza l'étaient sur la base de "motivations personnelles." Les Brigades ont 

menacé que si Israël décidait d'une offensive militaire, le calme prendrait fin dans les 

localités israéliennes et les roquettes, ainsi que "les actions", seraient renouvelées plus 

fréquemment que dans le passé (Site Internet Palestine-info, 6 juillet 2008). 

  

Scène interne palestinienne  

  

Abu Mazen à Damas 

  

 Le Président de l'AP Abu Mazen est arrivé à Damas 

pour une visite le 6 juillet. Il a rencontré le Président 

Bashar Al-Assad et les deux dirigeants ont discuté de 

sujets divers, dont le processus de paix et "la 

réconciliation nationale" avec le Hamas. 

 

 Le 7 juillet, Abu Mazen a rencontré le secrétaire 

général du JIP Ramadan Shalah afin de discuter du 

dialogue palestinien interne. Après la réunion, Shalah a 

déclaré que "toutes les factions, y compris le Fatah et le 
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Hamas, sont enclines à entamer un dialogue sérieux afin de résoudre la crise." Abu Mazen n'a 

pas rencontré Khaled Mashal, le chef du bureau politique du Hamas, probablement en raison de 

tensions accrues avec l'organisation. 

  160 ביוני 24- מצב נכון ל"
03  

  

 L'échange de prisonniers avec le Hezbollah autorisé la semaine dernière par le 

gouvernement israélien est entré dans ses phases finales. Les corps de terroristes devant 

être remis au Hezbollah dans le cadre de l'accord ont été exhumés de leurs tombes 

israéliennes. Selon un journal libanais, le 5 juillet, Israël a reçu un rapport sur les circonstances 

liées à disparition du navigateur israélien Ron Arad (Al-Safir, 7 juillet 2008). Le journal a 

également annoncé qu'Israël fournirait un rapport sur le sort de quatre diplomates iraniens qui, 

selon de fausses allégations iraniennes, seraient aux mains des Israéliens. 

                                                 
  

L'arène libanaise  


